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La fouille ef fectuée de juil let à oc tobre 1992, puis le sui vi
des tra vaux d’ur gence réa li sés par le ser vice des Mo nu ments 
His to ri ques pour la cons truc tion de la crypte ar chéo lo gique
(tra vaux très ra pi des et dif fi ci les à con trô ler) ont mis en évi -
dence di ver ses struc tu res du Haut Empire et de l’Anti qui té
tar dive, à l’ouest et au nord des deux égli ses pré cé dem ment
dé ga gées. Un édi fice an tique im por tant dut exis ter dans
cette zone, réor ga ni sé ce pen dant à la fin du Ier et au IIe siècle 
avec la cons truc tion d’un mur à re dents (peut-être une clô -
ture) contre le quel fut amé na gé un vaste por tique et di ver ses
cons truc tions. Des égouts et drains exis taient aus si. Dans
l’Anti qui té tar dive, ces cons truc tions fu rent soit réu ti li sées
(mur à re dents), soit trans for mées avec la mise en place d’un
por tique plus étroit, scan dé de pi liers cru ci for mes et d’une
porte à co lon nes établie à l’Ouest de la fa çade de la grande
église; un nou veau drain fut éta bli tan dis que des rem blaie -
ments se pro dui saient dans les di ver ses zo nes, en tail lés par
la mise en place de quel ques tom bes sous tui les.

Ces cou ches ont li vré peu de cé ra mi ques de cette époque
sou vent avec un fort pour cen tage de cé ra mi ques an ti ques ré -
si duel les dont des cé ra mi ques en go bées.

- La si gillée claire D est ho mo gène: forme 61 B tar dive, 91
A, claire C: 71, 73, 74, da table du mi lieu du Ve s.

Une forme plus tar dive 100-101 a été trouvée dans l’en vi -
ron ne ment d’une tombe.

- Les am pho res sont re pré sen tées par des spa theia, des am -
pho res afri cai nes ain si que des LR3 orien ta les.

- La DSP est étran gère aux pro duc tions du Sud de la Pro -
vence, et renvoie aux ty pes de la vallée du Rhône et aux pro -
duc tions lan gue do cien nes aux quel les res sem blent deux
fonds d’as siet tes lar ge ment dé co rés. Lors des cam pa gnes
pré cé den tes un tes son d’ori gine cer tai ne ment lan gue do -
cienne avait déjà été trou vé.

La cé ra mique com mune grise peu abon dante est sur tout
re pré sentée par de gros mor tiers en pâte mi-fine, mi-gros -
sière, striés ho ri zon ta le ment à l’ex té rieur, pré sents à
Saint-Blaise et à Arles, ce qui confirme les re la tions avec la
basse vallée du Rhône.

L’étude de ce ma té riel est par ti cu liè re ment in té res sante,
dans cette ré gion, où les dé cou ver tes de cette époque sont
en core ra res.

GAP. Hô tel du Dé par te ment . fouille I. Ga net,
étude du ma té riel C. Ri char té.

Les fouil les me nées du ler avril au 30 juin sur une sur face
de 800m2, ont li vré un abon dant ma té riel du Haut Empire
mais éga le ment des ni veaux tar difs par ti cu liè re ment in té res -
sants, pré sen tant un fa ciès qui semble ty pique des ré gions
al pi nes. Au cours de cette opé ra tion quatre pha ses ont pu
être dis tin guées

État 1. cor res pond à un bâ ti ment com po sé d’un es pace
cen tral (7 x 8 m), orné de pein tu res mu ra les ( en cours
d’étude) et bor dé d’une ga lerie. Cet es pace de cir cu la -
tion en terre battue a fonc tion né de la fin du Ier siècle
avant au Ier siècle après (am pho res mas sa liè tes et Dres -
sel 7/11, cé ra mique aré tine, Si gil lées sud gau loise :
Drag 33, 29 et ollae au gus téen nes en cér. com mune
grise). Le plan de l’édi fice ain si que le dé pôt d’une cen -
taine de mon naies nous in ci tent à y voir un fa num .

État 2. A l’ex té rieur du bâ ti ment dans la zone sud, sont
éga le ment at tes tés des ni veaux Ier-IIe siècle après J.-C,
en même temps que le bâ ti ment pré ci té continue à être
uti li sé.

État 3. Alors que la pre mière cons truc tion est abolie,
s’élève un autre édi fice dont un lam beau de sol avait été
conser vé, at tes tant d’une oc cu pa tion IVe-Ve siècle après 
J.C. C’est ce mo bi lier qui a fait l’ob jet de la pré sen ta tion
CATHMA.

État 4. Plus ré cent, se rap porte aux pé rio des mé dié va -
les et mo der nes (Pa lais épis co pal).

Le mo bi lier de ma nière glo bale se com pose de 93,5 %
de cé ra mique fine et de 6,5 % d’am pho res sur un lot de 1
524 frag ments.

A l’in té rieur de la pre mière ca té gorie la ré par ti tion est
la sui vante

Impor ta tions afri cai nes : 1,61 %, DS.P : 1,7 %, cé ra -
mique com mune grise Haut Empire 6,2 % et ATHMA :
9,5 %, si gil lées B/Lui san tes et cér. à re vê te ment ar gi leux 
tar di ves in dé ter mi nées: 15,85 % , cér. en go bées at tri bua -
bles aux pro duc tions Haut Empire : 3,7 %, la si gillée sud 
gau loise : 22,8 %, la si gillée Centre de la Gaule : 0,07 %,
la cér. aré tine : 0,3 %, la cér. mé tal les cente : 0,07 %, la
cér. à pa roi fine : 0,56 %, la cér. àver nis rouge pom péien : 
0,07 %, le lot des cér. com mu nes ( pâte clai res, bru nes,
cu li nai res mi ca cées) : 37,7 %, Lampe ( de Firme et Pa roi 
fine) : 0,3 %.

Dans les ni veaux de la fin de l’an ti qui té, le ma té riel,
cons ti tué de 616 frag ments, se com pose ain si :

1. les im por ta tions : 3,25 % d’im por ta tions afri cai nes
avec des cu li nai res afri cai nes Hayes 23, pour la si gillée
claire C des for mes Hayes 50, et S. claire. D (in forme) ;

2. Les pro duc tions gau loi ses :
3,89 % de DS.P. avec un ré per toire pra ti que ment iné -

dit, à l’ex cep tion d’un bol 6 à dé cor de pal mette. Le plus
sou vent, les piè ces sont soi gneu se ment lis sées et com -
por tent dans la plu part des cas un en gobe très fon cé,
presque noir qui nous amène à pen ser que nous avons
vrai sem bla ble ment à faire à des pro duc tions lo ca les.

8,28 % de si gil lées clai res B re pré sen tées par des for -
mes Des bat 3 (les mieux at tes tées), des imi ta tions de
Drag. 33, des bols guil lo chés Des bat 8 et en fin des for -
mes de plat Lam bo glia 10.

8,77 % de si gil lées Lui san tes que l’on re trouve qua si -
ment dans les même pro por tion que la B, avec la forme
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Lam bo glia 2/ 37 à dé cor ocel lé très bien re pré sentée, la
forme de bol Lam bo glia 1/ 3 ain si que la forme de mor tier
Drag. 45.

11,69 % de cér. à ver nis ar gi leux (qui n’en trent dans au cu -
nes des ca té go ries pré cé den tes en l’ab sence de for mes ou de
cri tè res pré cis).

12,18 % de cér. com mu nes gri ses at tes tées par des for mes
fer mées de type o ll a mais éga le ment des mor tiers à col le -
rette, des jat tes et en fin des plats. Cette pro duc tion nous a
sem bla ble ment paru ori gi nale de part l’as pect par ti cu lier de
la pâte, for te ment mi cacée ou conte nant éga le ment de gros -
ses in clu sions blan ches, et de par le ré per toire des for mes
fai sant de large em prunt à la cé ra mique fine (avec en par ti -
cu lier une forme de plat iné dit).

40,58 % re grou pent des cé ra mi ques à pâte claire, bru nes,
dif fi ci le ment da ta bles et des si gil lées sud gau loi ses pou vant
être consi dé rées comme ré si duel les.

Le mo bi lier am pho rique est cons ti tué de 50,51 % d’am -
pho res de type in dé ter mi né, 22,22 % d’am pho res afri cai nes
à sur face grise et un autre type in dé ter mi né, 11,11% d’am -
pho res orien ta les de type Gaza, Late Ro man VI, 6,06 %

d’am pho res ibé ri ques de type DR 23 ou Keay XIII, 5,05
% d’am pho res mas sa liè tes, 2,02 % d’am pho res ita li -
ques, 3,03 % d’am pho res gau loi ses.

En con clu sion, l’en semble des in di ces qui sui vent :
pré sence de DST (mal gré une na ture dif fé rente de celle
que l’on connaît en Pro vence), de si gillée claire D in -
forme), d’un plat de si gillée claire B por tant au re vers un
chrisme in ci sé, le nombre im por tant de si gillée lui sante ( 
bols à dé cor ocel lé), de va ses en pierre ol laire, d’une fi -
bule cru ci forme de type Ettlin ger 56/571, cou rante dans
des contex tes de la fin du IVe et du dé but du Ve s., une
monnaie à l’ef figie de l’em pe reur Arca dius (395-408
apr. J.-C.) sem blent conver ger et nous donne comme ter -
mi nus ante quem non la fin du IVe ou le dé but du Ve
siècle. II semble in té res sant de no ter la pré sence de cé ra -
mi ques d’im por ta tion, et en par ti cu lier en pro ve nance
d’Afrique du nord ( cé ra mi ques fine et am pho res) dans
une ré gion aus si en foncée à l’in té rieur des ter res, nous
don nant la preuve que les pro duits afri cains étaient à
cette époque lar ge ment dif fu sés.
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1 Cf : M. FEUGERE, Les fi bu les en Gaule mé ri dio nale, Revue Archéo lo gique de Nar bon naise, 1985, suppl. XII, p. 27; 423-426.


